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IL Y A 25 ANS, AZF EXPLOSAIT 
À TOULOUSE, TUANT 31 PERSONNES.

TOTAL AZF
RESPONSABLE 
ET COUPABLE

L'explosion qui a tué, en 
septembre 2001, 31 personnes 
et en blessait des dizaines de 

milliers d’autres n’est pas un  
« concours de circonstances 
fortuites », elle est la conséquence 
directe de l’exploitation capitaliste. 
Ce système que nous combattons 
quotidiennement organise la 
précarité, la sous-traitance à 
outrance, le désinvestissement 
généralisé des outils de production, 
tout cela dans un seul but : la quête 
perpétuelle du profit maximum. 
Si, pour cela, les prolétaires, les 
riverains, les familles doivent payer 
le prix fort, cela leur importe peu ! Il 
n’est pas inutile de rappeler qu’à AZF 
ce n’était pas le premier accident 
industriel et que, depuis, nous avons 
pu voir l’incendie meurtrier de Lubrizol 
à Rouen ou encore les dégagements 
gargantuesques de Sanofi rejetant 
190 000 fois la norme de produits 
CMR (cancérigènes, mutagènes et 
reprotoxiques).

Et parce que ces monopoles 
continuent d’empoisonner, 
d’intoxiquer voire de tuer, la 
commémoration d’AZF n’est 
pas seulement un moment 
de commémoration pour les 
victimes du capital mais un 
moment de lutte ! 

C’est à ce titre que la 
FNIC-CGT appelle à la 
grève le 23 septembre. 
Lorsque la FNIC-CGT clame 
« plus jamais ça ! », c’est un 
engagement militant à imposer, 
par le rapport de force aux 
employeurs, des conditions 
de travail et des conditions de 
production qui respectent la vie 
humaine des salariés autant que 
celle des riverains. 
La solution pour la FNIC-CGT 
ne peut être la fermeture qui 
jetterait dans la misère des 
milliers de familles, car ce ne 
sont pas les usines qui sont 
dangereuses mais la manière 
dont le capital les fait tourner. 
Ce rapport de force doit se 
construire en premier lieu avec 
les travailleurs au sein même des 
sites mais aussi en relation avec 
les riverains qui sont concernés.

IL N’Y A QU’UN SEUL 
RESPONSABLE : 

C’EST LE CAPITAL ET 
À TOULOUSE IL PORTE 

UN NOM : TOTAL !

C’EST AVEC CES MOTS D’ORDRE 
QUE LA FNIC-CGT 

APPELLE À LA GRÈVE 
LE 23 SEPTEMBRE

IL N’Y A QU’UNE SEULE 
VOIE POSSIBLE POUR 
NOTRE CAMP : 
LA LUTTE DANS LES 
ENTREPRISES POUR 
IMPOSER :

• L’interdiction des licenciements 
et des emplois intérimaires (CDI 
pour tous). 
• La réinternalisation de la sous-
traitance. 
• Le retour des CHSCT avec des 
droits étendus.

Rassemblement pour départ en 
manifestation le 23 septembre 
à 14h au mémorial AZF, place 
Pierre Potier à Toulouse, suivi 
d’un moment de camaraderie à 
l’Union locale CGT de Toulouse 
Mirail.
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